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Institut National de Recherches Veterinaires, Bruxelles

Les Eimeriidae des bovides en Belgique
Frequence et identification

par C. Cotteleer et L. Fameree

Les Americains perdent annuellement dix millions de dollars du fait de la cocci-
diose bovine (Foster [15]), maladie qui tient d'ailleurs aux USA, la 3e place parmi
les infestations parasitaires du betail, apres l'hypodermose et la gastro-enterite
vermineuse (Swales et coll., [29]).

La coccidiose bovine ou «Dysenteria coccidiosa bovis», nom donne par Ziiblin
de Zurich en 1908 [34], est done une affection grave tant du point de vue medical
qu'economique.

Si de tres nombreux travaux lui ont ete consacres de par le monde, on est un peu
surpris de constater qu'en Europe, on ignore l'importance des degats occasionnes,
meme la frequence de cette protozoose est mal connue. Ce probleme n'a pas ete
aborde semble-t-il, ou de fatjon superficielle, comme en France (Farizy et coll.
[14]). Nous avons neanmoins gläne quelques informations dans la litterature. En

Suisse, Willi et Eckert [32] trouvent 30 ä 62% d'infestes selon les regions; Didä [6],
en Roumanie, signale qu'environ 70% de bovins sont parasites, tandis que pour
Gräfner et Weichelt [7], dans la region de Schwerin (R.D.A.), la frequence des

coccidiens se situe ä 6,5%.
Abordant l'etude de la coccidiose en Belgique, nous poursuivions un double

but: etablir la prevalence de la maladie d'abord, identifier les especes d'Eimeria en

cause ensuite, pour juger de leur importance respective.

I. Prevalence de la coccidiose bovine

Les recherches s'etendent sur une periode de 15 annees, de 1960 ä 1974, et

portent sur 80 234 examens de matieres fecales de bovins provenant de toutes les

regions du pays.
Les analyses ont ete effectuees selon une technique originale decrite par ailleurs

(Cotteleer et Fameree [9]).
Le taux moyen d'infestation, de 5,67%, est descendu au minimum de 1,80% en

1965 pour connaitrc un maximum de 15.32% en 1973.

1 Adresse des auteurs: 99, Groeselenberg, B-l 180 Bruxelles.
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Considerant revolution de la maladie (tab. 1), nous constatons que la frequence
des infestations marque une nette progression depuis 1971. Cette augmentation
continue ä se manifester. En 1975, nous enregistrons 19,22% de resultats positifs
sur 1415 bovides examines; en 1976, cette proportion reste sensiblement pareille
avec 18,60% d'examens positifs pour 984 analyses.

Cette situation apparait mieux encore si nous groupons les resultats par quin-
quennalite. L'observation du tableau 2 montre:

— un pourcentage de 4,10% de coccidiens parmi les 17 444 animaux examines

pendant la periode de 1960 ä 1964;
— un taux de positivite qui diminue sensiblement pendant la 2e periode de 1965 ä

1969 avec 2,38% pour 46 583 analyses;
— une forte augmentation de l'infestation pendant la 3e tranche quinquennale de

1970 ä 1974: soit 10,54% des 16 207 bovins contröles.
Nous ne pouvons avancer d'explication ä ce phenomene, mais il est probable,

sinon certain, que le nombre accru d'examens realises durant la seconde periode n'y
est pas etranger.
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Tab. 2

4,10%
17 444 bov.

2,38%
46 583 bov.

10,54%
16 207 bov.

3
o
3
tr
o
CL

üi
3
3
cu

c
X

II. Identification et frequence

Toutes les coccidies n'ayant pas la meme pathogenicity, il etait necessaire de

determiner l'incidence des differentes espeees parasitant les bovins. Celles-ci sont
nombreuses. Dans la seconde edition de son traite «Coccidia and Coccidiosis», le

regrette Pellerdy [22] decrit pour le genre Bos, Bibos et Bison 18 espeees d'Eime-
ria.

a) Identification et pouvoir pathogene
Les 407 betes bovines infestees de coccidies et retenues pour notre etude, nous

ont permis d'identifier 8 espeees d'Eimeria differentes: E.auburnensis, E. bovis,
E.brasiliensis, E.bukidnonensis, E.cylindrica, E.ellipsoi'dalis, E.wyomingensis et
E.zuernii.

En Europe, Boch et Supperer [3] decrivent egalement 8 espeees mais ils citent
E.pellita, trouvee en Autriche par Supperer [27] et que nous n'avons pas mise en
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evidence. Par ailleurs, ils ne signalent pas E.bukidnonensis, espece cosmopolite
connue sur notre continent et decrite par Borrelli [4] en Italie, Chroust [8] en Tche-
coslovaquie, Didä [12] en Roumanie, Williet Eckert [22] en Suisse.

Dans leur travail sur la «Rinderkokzidiose in der Schweiz», les memes Willi et

Eckert ne decrivent, d'autre part, que 7 especes, E.pellita et E.wyomingensis etant
inconnues en territoire helvetique.

Pour ['identification des coccidies, nous avons retenu les criteres classiques,
soit:

1. les caracteres morphologiques, principalement l'existence ou 1'absence de

micropyle, ainsi que l'aspect de la paroi kystique;
2. les mensurations des ookystes. Les dimensions relevees avec les valeurs extremes

et moyennes sont portees sur le tableau 3.
Ces resultats, confrontes avec ceux de Pellerdy [9], Boch et Supperer [3], Willi

et Eckert [22], montrent une bonne concordance.

Tab. 3 Dimensions exprimees en microns

Pellerdy Boch & Willi & Eckert Cotteleer &
Supperer Fameree

E.auburnensis 32-46/20-25 35-42/19-26 32,2-44,7/18,8-29,9 30-45/20-31
38,4 X 23,1 39,96 X 24,71 38,44 X 24,13

E.bovis 23-34/17-23 26-32/18-21 24,1-35,4/18,3-26,5 24-38/17-28
27,7 X 20,3 29,37 X 21,31 30,47 X 22,14

E.brasiliensis 34-43/24-30 33-49/24-33 34,1-35,4/23,6-30,2 35-38/21-31
37 X 27 38,43 X 26,48 35,60 X 25,60

E.bukidnonensis 47-50/33-38 33,6-53,7/25,6-41,3 37-52/24-35
48,6 X 35,4 44,01 X 32,11 42,78 X 30,21

E.cylindrica 16-27/12-15 16-27/12-15 22-33,6/13-19 21-38/14-21
23,3 X 12,3 27,13 X 14,96 28,97 X 18,57

E.elhpsoidalis 20-26/13-17 18-26/13-18 16,9-25,2/12,7-19,1 17-28/15-21
23,4 X 15,9 19,70 X 15,32 23,38 X 18

E.wyomingensis 37-45/26-31 37-45/26-31 38/21-28
40,3 X 28,1 38 X 24,14

E.zuernn 15-22/13-18 16-20/15-18 12,4-21,5/11,9-21,2 10-24/10-24
17,8 X 15,6 17,35 X 16,7 17,26 X 16,26

Pour bien situer le probleme, il est utile de donner un aperpu sommaire des

caracteres et de la «personnalite» des especes d'Eimeria rencontrees chez nous.

Repetons-le, toutes les coccidies ne montrent pas le meme pouvoir pathogene, mais

elles meritent toutes, neanmoins, une attention particuliere et sont toujours indesira-
bles.

E. auburnensis
Decrite pour la premiere fois en 1939 par Christensen et Porter [6] en Amerique. Ces auteurs

admettent que l'espece est potentiellement pathogene et provoque ä l'occasion une diarrhee verte

profuse. Davis et Bowman [11] partagent aussi cet avis; ils observent meme des stnes de sang et du

mucus dans les feces. Si Lapage [19] range E. auburnensis parmi les plus dangereuses, Hammond et

coll. [17) estiment, par contre, qu'elle est relativement peu pathogene!



Les Eimerndae des bovides en Belgique 153

E bovis
Trouvee par un Suisse, Zublin en 1908 [35]. C'est une coccidie cosmopolite et specifique des

representants du genre Bos. Elle parasite non seulement le bceuf domestique (Bos taurus) mais aussi
le bison europeen (Bison bonasus), le buffle domestique (Bubalus bubalis), le zebu (Bos indicus) ou
le banteng (Bibos banteng). Universelle et tres frequente, eile est particulierement pathogene et
provoque une enterite coccidienne grave. Fait important pour le diagnostic climque, l'enterite est tres
souvent non hemorragique.
E brasiliemis

Si Torres et Ramos [30] 1'ont decouverte en 1939 en Amerique latine, elle se rencontre pourtant
partout. Jusqu'ici on ne lui connait pas de role pathogene.
E. bukidnonensis

Decnte une premiere fois par Tubangui en 1931 [31] aux Philippines, puis une nouvelle fois, en
1976, par Courtney et coll. [ 10]. D'apres Botrelh [4] en Italie et Baker [1] aux USA, elle pourrait
provoquer des diarrhees transitoires, de 6 ä 8 jours
E. cylindrtcu

Etudiee par Wilson [33] en 1931, c'est une espece de distribution mondiale, ä Paction pathogene
mal definie.
E. ellipsoidalis

Decnte par Becker et Frye [2] en 1929, elle est cosmopolite et pathogene, surtout pour les veaux,
chez qui elle provoque une diarrhee muqueuse non hemorragique (Boughton [5]). Elle est tres
frequente en Alabama (Christensen [7 ]) oü elle occasionne des dommages assez seneux. Pearson et
coll. [21 ] estiment d'ailleurs, qu'apres E zuernn et E.bovis, c'est 1'espece la plus pathogene.
E wyomingensis

Trouvee par Huizinga et Winger [18] en 1942, chez des bovins du Wyoming Cette coccidie, aux
echos de Western, est repandue de par le monde et son pouvoir pathogene n'est pas elucide.

Dans une etude datant de 1976, Courtney et coll [10] l'accusent de provoquer des ententes
accompagnees de sang. Supperer [28], en Autnche, lui attribue un role dans la coccidiose des pätu-
res.

E zuernu ou zurnu
La derniere des Eimeria alphabetiquement, mais de loin la plus pathogene. Elle est responsable

de coccidioses graves avec enterite hemorragique, la dysentene rouge ou «Rote Ruhr» des Allemands.
En 1878, Rivolta [23] la baptisa «zurnn», d'apres lepatronyme du vetennaire allemand Zum [36],
qui en donna la premiere description la meme annee.

Actuellement. selon la Monographie de Levme et Ivens [20] de 1970, l'appellation «zuernii»
doit etre preferee ä celle de «zurnn».

b) Frequences respectives
Ayant brosse la carte d'identite et souligne l'agressivite eventuelle des 8 Eimeria

en cause, nous devons maintenant determiner leur incidence respective dans les

infestations des bovides.
Le tableau 4, rend compte de l'importance relative de chaque espece. La

representation graphique fait ressortir la nette predominance des coccidies pathogenes.
Mise ä part E.cylindrica dont le pouvoir morbigene n'est pas prouve, les plus dange-
reuses occupent meme les premieres places.

Comparant nos resultats avec ceux enregistres par differents chercheurs, nous
constatons que partout, 1'espece predominante reste E. bovis. En bilan, nous trou-
vons 45,9% aux USA (Ruiz [24]), 74% au Mexique (Skandar [25]), 29,8% en

Roumanie (Didä [12]) et meme plus de 90% en Suisse (Willi et Eckert [22]).
D'autre part, les autres especes, le plus frequemment signalees en Europe, sont

de meme: E.auburnensis, E.ellipsoidalis et E.zuernii.
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Tab. 4

E.bovis 29,2 %

E cylindrica 18,4%

E.ellipsoidalis 15,9%

E.auburnensis 14,5%

E.zuernn 12%

E.bukid
5,6%

E bra.
2,4%

E w.
1,7%

Pour conclure et, quoi qu'il en soit du pouvoir pathogene reel ou virtuel, les avis

judicieux de Lapage [19] etdeSoubby [26] prennent tout leur sens et sont ä retenir.
Ces auteurs affirment que, si les especes les plus pathogenes restent incontestable-
ment E.zuernii et E. bovis, toutes les autres peuvent devenir dangereuses, quand
elles sont en grand nombre.

Les auteurs etablissent d'abord la prevalence des coccidioses bovines en Belgique puis lis s'at-
tachent ä 1'identification des especes, pour determiner leur importance respective.

1. Prevalence de l'infestation. - Sur une penode de 15 ans, de 1960 ä 1974,80 234matieresfecales
ont ete analysees, qui donnent un taux moyen d'infestation coccidienne de 5,67%. Le pourcentage le

plus bas se situe en 1965 avec 1,80% d'infestes, leplus eleve est observe en 1973 avec 15,32% de parasites.

Depuis 1971, on constate une augmentation tres marquee de la maladie.
2. Identification et frequences respectives. - Huit Eimeria differentes ont ete identifiees en Belgique:

E.auburnensis, E.bovis, E.brasiliensis, E.bukidnonensis, E.cylindrica, E.ellipsoidalis, E.wyo-
mingensis et E. zuermi. Les especes les plus frequentes sont E bovis 29,2%, E. cylindrica 18,4%, E. el-

lipsoidalis 15,9%, E.auburnensis 14,5% et E.zuernii 12%.

Resume
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Zusammenfassung

Die Häufigkeit der Rinderkokzidiose in Belgien wird hervorgehoben. Persönliche Untersuchungen

der Autoren zeigten, welche Kokzidienarten beteiligt sind und welches die Rangordnung
ihrer Bedeutung ist.

1. Infestationshaufigkeit: Über 15 Jahre (1960-1974) wurden 80 234 Kotproben untersucht und
ergaben eine mittlere Infestationsrate von 5,67% Die niedrigste wurde 1965 mit 1,8% und die höchste
1973 mit 15,32% parasitierter Proben ermittelt. Seit 1971 liess sich ein sehr deutliches Ansteigen der
Parasitose feststellen.

2. Identifikation und Frequenz. Acht verschiedene Eimeria-Arten sind in Belgien identifiziert
worden: E.auburnensis, E.bovis, E.brasiliensis, E. bukidnonensis, E.cylindnca, E.ellipsoidalis,
E. wyomingcnsis und E. zuernn. Am häufigsten kommen vor: E bovis (29,2 %), E. cyhndrica (18,4 %),
E.elhpsoidalis (15,9%), E. auburnensis (14,5) und E. zuernu (12%).

Riassunto

Gli auton dappnma dimostrano la prevalenza delle coccidiosi bovine in Belgio, poi si occupano
dell'identificazione delle specie per stabihrne la rispettiva importanza.

1. Prevalenza dell'intestazione. - Nell'arco di tempo di 15 anni, dal 1960 al 1974, sono stati
analizzati 80 234 campioni di feci, ed e stato nvelato un tasso medio di infestazione del 5,67%. La
percentuale piü bassa e stata osservata nel 1965 con 1,80% di infestati, la piü elevata si e venficata
nel 1973 con 15,32% di casi positive Dopo ll 1971 si e nvelato un aumentomolto marcatodcllamalat-
tia.

2 Identificazione e rispettiva frequenza. — In Belgio sono state identificate otto diverse specie di
Eimeria: E.auburnensis, E.bovis, E.brasiliensis, E.bukidnonensis, E.cylindnca, E.ellipsoidalis,
E.wyomingensis e E.zuernii. Le specie piü frequenti sono E bovis 29,2%, E.cylindnca 18,4%, E.el¬
lipsoidalis 15,9%, E.auburnensis 14,5% e E.zuernu 12%.

Summary

Attention is diawn to the fiequent incidence of coccidiosis m cattle in Belgium. Examinations
earned out by the authors revealed what types of cocci diae are involved and t heir order ot importance.

1. Frequency of infestation: over a period of 15 years, between 1960 and 1974, a total of 80 234
faeces samples were examined and showed an average rate of infestation of 5.67%. The lowest rate
was that of 1965, when it was 1.8%, and the highest thafof 1973, when 15.32% of the samples were
infested. Since 1971 there has been a distinct increase in the parasitosis.

2 Identification and frequency, eight different types of Eimeria were identified in Belgium-E.
auburnensis, E.bovis, E.brasiliensis, E.bukidnonensis, E cyhndrica, E.ellipsoidalis, E.wyomingensis
and E. zuernii. The most frequent were in this order E. bovis (29.2 %), E. cyhndrica (18.4 % E.
elhpsoidalis (15.9%), E.auburnensis (14.5 %) and E.zuernii (12 %).
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BUCHBESPRECHUNG

Aus dem Leben der Vogel. Von O. Heinroth. 3. verbesserte Auflage (Verständliche Wissenschaft 34)

Springer, Berlin 1977. Preis DM 12.-.
Das vielseitige Inhaltsverzeichnis verspricht viel, es scheint geradezu unmöglich, eine solche

Fülle von Themen in einem Taschenbuch abhandeln zu wollen. Dem Autor ist es aber auf eindruck-
hche Art und Weise gelungen, ganz wesentliche Eigenheiten der Anatomie, Physiologie und des

Verhaltens der Vogel anhand von anschaulichen Beispielen zu erläutern. Der einfache und unterhaltsame

Schreibstil macht das Werk sowohl dem interessierten Laien als auch dem Biologen und Tierarzt

zuganglich, und es sei als Einfuhrung in die Vogelkunde empfohlen.
A. Heldstab, Bern
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